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ÉTRANGER : Le port en sus 

MES TROIS MOUVEMENTS 

Je lisais ces jours-ci les quel-

ques lignes envoyées au Jour-

nal des Débats par M. Léon Say 

au sujet du discours de M. Ca-

vaignac. Il va sans' dire que 

l'ex-ministre des finances fait 

grise mine à l'impôt progressif. 

Mon premier mouvement", 

celui dont, selon un mot connu, 

on doit se défier, mais qui est le 

bon; fut de donner entièrement 

raison à un argument qui me 

parut absolument topique. Je 
transcris pour ne rien lui enle-

ver de sa saveur et de sa force : 

« Au point de vue de la société, 

l'impôt progressif sur les suc-

cessions est une pure perte de 

capital. L'effet est le même que 
si l'impôt progressif n'existant 

pas, le défunt de demain avait 

gaspillé la veille 'une partie de 

sa fortune. C'est un appauvris-
sement de la France, un capital 

qui a disparu, qui, par la dépen-
se qui en a été faite, n'a profité 

qu'à quelques heures delà vie 

nationale, au lieu d'être resté 

dans les accumulations du 

pays. » 

Mon second mouvement, ce-

lui qui n'est plus le bon, mais 

est plus « politique *, plus pra-

tique, qui en tout cas a l'avanta-

ge d'être le fruit de la réflexion, 

fut d'accorder une attention 

plus soutenue à quelques mots 

de mon auteur, à ceux qui pré-

cèdent la phrase reproduite ci-

dessus. 
M. Léon Say convient que au 

point de vue •< philosophique» 

on peut admettre l'impôt pro-
gresif sur les successions. Celui 

à qui la fortune arrive par héri-

tage a moins de raisons qu'un 

HUILLETON BU "SISTERON-JOURNAL"" 

LE ROMAN D'YVONNE 

Yvonne a cette interrogation, crut un 

instant qu'elle allait défaillir, tant son émo-

tion fut violente. Mais la domptant avec une 

énergie presque hautaine' elle reprit: 

— D'où te vienne ces idées, petite fol-

le ? 

El Marthe : 

— De mon affection pour toi, simple-

ment Si je savais que mon bonheur dût fai-

re ton desespoir, je préférerais encore être 

malheureuse avec toi. 

Yvonne ne repondit pas ; doucement elle 

pleurait. Ces simples mots de Marthe avatent 

mis sur sa douleur un baume bienfaisant,et 

de voir la grandeur du sacrifice auquel l'a-

mour de Marthe eût consenti, elle se dit 

que le sien, si grand qu'il fut, était dépassé 

Marthe reprit, la parole coupée de san-

glots; : 
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autre de se plaindre si quel-
qu'un en ayant le droit a, même 

par un prélèvement arbitraire, 

diminue ce revenant-bon. 

Les besoins de la communau-
té se sont accrus ; les ressour-
ces de l'Etat, régisseur de cette 

communauté, ne croissent pas 

aussi vite que ces besoins ; no-
tre régisseur est excusable de 
demander partie de ses ressour-

ces à ceux pour qui le dommage 

et la vexation semblent moin-

dres. 
Mais ce second mouvement 

et les réflexions qui le firent 
naître, m'en sugérèrent un troi-

sième. 
C'est entendu, on ne peut faire 

grief à notre régisseur général 

de frapper fortement, pour 
tâcher d'épargner les autres 

sources de richesse du pays, la 

richesse provenant de l'héri-

tage. 
Pour ma part personnel-

le, je ne m'effraye pas que 

l'impôt des successions soit, 

comme l'espère M. Cavaignac, 

un « coin » clans l'édifice actuel 

de notre fiscalité, si l'on peut 

remplacer la masure par un 

palais. 
Je demande seulement que 

l'on nous donne un vrai palais, 

et non le bagne égalitaire du 

collectivisme. 
Surtout je voudrais que notre 

régisseur put et voulût bien, 

une bonne fois, nettement, 

avec les points sur les i, nous 
convaincre que le passif de no-
tre bilan national est composé 

de besoins réels, généraux, 

communs, profitant à tous. 
Voilà une certitude qui con-

solerait les héritiers auxquels 
on serait contraint de faire su-

bir un prélèvement arbitraire. 
L. M. 

— Tu pleures, Yvonne, j'avais donc rai-

son. Eh bien / soit, nous serons malheureu-

ses ensemble et nous trouverons peut-être 

dans notre mutuelle amitié un soulagement 

•a nos peines. 

— Mais-toi, tais-toi, je pleuie de joie 

d'avoir une pareille amie. Sois donc heureu-

se sans arriére-pensée ; j'estime M. Olivier, 

j,ai pour lui une sincère amitié, mais je ne 

l'aime pas d'amour. 

—- Bien vrai ? 

— Jeté le jure, dit Yvonne, embressant 

Marthe. Et peut-être en ce moment croyait-

elle dire vrai, tant elle avait l'âme pleine de 

joie de se sentir entourée de l'affec ion si 

vraie d'Ollivier et de celle plus tendre de 

Marthe qui, maintenant rien ne s'y oppo-

sait, allait devenir sa femme. 

Tout a coup, du massif deslilas plrcé a 

leurs pieds, une voix forte s'éleva : 

— c'est très joli cela. Mais mon consen-

tement à moi ? 

Les jeunes filles se reculèrent effrayées. 

Déjà auprrs d'elles, escaladant la balus-

trade, M. d'Iseure et Olivier étaient de-

bout. 

NOUVEAU TORPILLEUR 
En Aluminium 

On a déjà dit que l'on venait de ter-

miner, en Angleterre, pour le compte 

du gouvernement français un torpil-

leur en aluminium destiné à être em-

barqué sur un transport ou un cui-

rassé. 

On avait oublié de donner des dé-

tails sur la construction. 

Ce petit bâtiment mesure 18 mè-

tres de longueur sur '2 mètres 80 de 

largeur. 

Comparé à un bâtiment en acier de 

même dimension, l'épaisseur des pla-

ques es( d'un quart plus forte quoiquejle 

poids total de la coque atteigne à pei-

ne la moitié de celui d'un autre torpil-

leur. Avec ses machines et sa chau-

dière remplie d'eau, il pèse à peu-

près 9.000, kilogr. 

Livre d'Or du Vélo 

Il vient de se constituer â Paris 

une Société anonyme, au capital de 

50.000 fr. pour l'édition d'un superbe 

Album-Annuaire de la vélocipédie en 

Fr.ince, qui portera le titre de : 

"LIVRE D'OR DU VÉLO" Eney 

clopédie Annuaire illustré du Sport 

Vélocipédique, [par te comte Victor 

Oger d'Elbosc, et qui sera mis en ven-

te très prochainement aux prix de 

5 francs l'exemplaire. 

Voila certes, une heureuse innova-

tion. 

On souscrit, dès à présent, aux bu-

reaux de la Société, 14, Rue de la 

Victoire, à Paris. 

CHOSES AGRICOLES 

Un journal Anglais, l'Evenii.g Corn 

Trade List, a fait l'évaluation de la re-

Alors, souriant, M. d'Iseure prenant Mar-

the par la main la poussait vers Olivier et 

disait : 

— Voyez -vous mou cher ami, â quoi aè-

rent les jeunes tilles sur les terraeses, le 

soir ! Est-ce vrai que vous voulez cette en-

fant pour femme ? A toi Marthe, ja ne te le 

demande pas ton avis. 

Et riant : 

Au non de ma puissance paternelle, je 

t'ordonna d'accepter Monsieur pour époux, 

s'il veut bien de toi. 

Puis à Yvonne : 

r— Est-ce assez dangereux de rêver tout 

haut ? Allons au salon annoncer la nouvelle 

de ce mariage esnelu sous les auspicos de la 

luns ...de miel. 

Et dn doigt il indiquait le grand disque 

blanc qui souriait, goguenard immuable-

ment, comme s'il se fut moqué de l'humani-

té, de ses epérances et do ses douleurs. 

VII 

Mon Yvonne, 

Si tu savais quelle peine ton absence à 

colle du blé dans le monde entier. Les 

exportations seraient supérieures de 5 

millions et demi d'hectolitres aux impor-

tations. 

D'après le ministète de l'agriculture, 

l'estïmatiùn de la récolte des blés, en 

France, s'élèverait à 121 millions d'hec-

tolitres. Il faut remonter à vingt ans 

pour en trouver une supérieure, et il est 

peu probable que les prix actuels puis-

sent se relever. 

Les États-Unis d'Amérique comptent 

sur une récolte de 175 millions d'hecto-

litres. Mais la récolte déficitaire du maïs 

dans ce pays et l'emploi du blé pour la 

nouiriture du bétail font prévoir que 

l'exportation des blés d'Amérique pen-

dant cette campagne sera de peu d'im -

portance. 

Nos blés n'auront ras a supporter la 

concurrence de ceux d'Amérique. Il 

serait a désirer, poui notre culture si 

éprouvée depuis quelques années, que 

les prix pratiqués actuellement sur nos 

marches se relèvent un peu. 

* # 
Le cresson d'eàu est très employé dans 

l'art culinaire et à bien juste titre, car 

il possède des qualités, sanitaires de 

premier ordre. C'est en même temps 

qu'un dépuratif un assaisonnement des 

plus précieux pour la viande rôtie ou 

grillée. Malgré que la plante cultivée soit 

d'une digestion plus facile que celle qui 

croit spontanément dans les cours d'eau 

nous pouvonsafflrmer que celle qui pro-

vient d'un cours d'eau ferrugineux a la 

propriété d'absorber cinq fois plus de fer 

que n'importe qu'elle autre plante. Elle 

contient ac.ssi de l'iode, du soufre et 

des phosphates. 11 faudra donc établir 

des ciessionnière partout où l'on auia 

des sources. 

* * 

La question du jus de tabac est tou-

jours à l'ordre du jour. On me communi-

que les récentes expériencesfaites à Gri-

gnon sur l'emploi, pour la déstruction 

des insectes, d'extrait de jus de tabac 

concentré, l'un pâteux, provenant de la 

manufacture de Châtcauroux, l'autre li-

quide provenant des manufactures na-

tionales. Ces deux produits ont été recon-

nus très efficaces contre les diverses és-

pèces de pucerons parasites des plantes 

cultivées ; mais l'effet n'est pas immé-

diat ; il faut 24 heure? environ pour qu'il 

noire mariage nous a causée â Louis et à 

moi ! J'en maudis encore le mal qui soudaiu 

t'a retenun loin de Parisâ ce moment-là. Ne ! 

pas te voir aupaès de nous,, toi, l'auteur de 

notre bonheur ; te voir couchée, luttant 

contre la maladie implacable, tout cela â 

jeté une ombre de tristesse sur cette céré-

monie qui devait être toute joie cependant. 
Aussi, pourquoi as-tu obtinément refusé 

que l'on renvoyât à une date ultérieure, 

après ton complet rétabl'ssement, notre 

union ? Encore par excès d'affection pour 

nous, n'est-ce pas, chérie ? Tu nous as vou-

lu heureux et qeureux sans ralard-

Figure-toi donc que j'ai maintenant com-

me un remord pe lenivrement oû je vis ac-

tuellement : j'imagine, que ma joie est un 

peu la cause de tes souffrances. Entre nous 

cette aciion du. moral sur le physique serait 

extraordinaire, d'un autre coté pour ma 

tranquilitè personnelle je m'an gronqe bien 

fort, ca. si cela était, malheureusement, je 

ne pourrais plus me sentir moi-même, d'ê-

tre ainsi la cause involontaire de tes maux. 

A Suivre. ■ 
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soit complet. L'extrait p iteux fournit 

un liquide plus énergique. J'ai vu sou-

vent, cette année même, la reproduction 

de cette expérience et je puis affirmer 

que le feuillage des plantes ainsi traitées 

n'a pas souffert. Ces extraits sont supé-

rieurs au jus de tabac, offrent l'avanta-

ge d'une longue conservation et d'une 

facile et économique expédition, 

CHRONIQUE LOCALE 
ET REGIONALE 

Mouvement Préfectoral 

M. Ardisson, préfet des Basses-Al-

pes, est nommé préfet du Gers, en 

remplacement de M. Bondal, mis en 

disponibilité sur sa demande. M. 

Leblon, sous-préfet de Dieppe, est 

nommé préfet des Basses-Alpes. 

Conseil général. — Le conseil gé-

néral des Basses-Alpes s'est réuni en as-

semblée extraordinaire Lundi et mardi 

pour s'occuper de l'application de la 

nouvelle loi sur l'assistance pnbliquc et 

diverses autres affaires. 

La commission départementale S'est 

également réunie. 

Presque tous les conseillers étaient 

présents a l'exception, bien entendu, de 

M, Mac-Adaras, qui traite ses électeurs 

de Volonne comme M. Andrieux traitait 

ceux de Valensole. 

SISTERON 

Nominations, -r- Par décret du 13 

octobre 1894, sont nommés : 

Président du tribunal de première ins-

tance de Sisteron, M. Roman, président 

du siège de Brignoles, en remplace-

ment de M. Chabrouillaud, décédé. 

Procureur de la République près le 

tribunal de première instance deSisteron, 

M. Laurent, substitut du procureur de 

la République près le siège de Rennes, 

en remplacement de M. d'Arnaud. 

Nous souhaitons la bienvenue aux 

deux nouveaux magistrats de notre Tri-

bunal. 

Cours municipal de dessin. — 

On nous prie d'annoncer que le cours 

municipal de dessin ( section des gar-

çons ) souvrira le vendredi 2 novembre 

prochain dans la salle de dessin du col-

lège, il aura lieu le mardi et le vendredi 

de 10 heures à midi. 

A quand, le cours municipal de musi-

que, réclamé par un grand nombre de 

pères de famille ? 

L'avenir. — Jeudi I e ' novembre pa-

raîtra le premier numéro du Bulletin du 

Syndicat agricole "L'avenir" Organe 

mensuel de L'association Syndicale de 

l'arrondissement deSisteron. 

Rouget de Porc. — Vaccinations 

gratuites. — M. Barou, vétérinaire dé-

légué par M. le Préfet, vaccinera gratui-

tement a Sisteron, tous les porcs, au 

dessous de cinq mois, qui lui seront 

présentés par les propriétaires, mer-

credi sept Novembre, a 9 heures du 
matin. 

Un mot de la fin 

Le petit Réné voit la nourrice qui don-

ne le sein à sa petite sœur. 

— Maman, c'est il le laitier qui met 

le lait dans ces boites-Ià, dis ? 

— Non, mon enfant, c'est le bon Dieu 

— Par où ? 

LIBRAIRIE - PAPETERIE - RELIUHE 

M. ASTIER FILS 

LIBRAIRE 

A SISTERON, PLACE DE L'HOBLOGE. 

Mise en vente à partir de ce jour 

de la collection de Romans des auteurs 

les DIUS en renom, a 0 fir 25 centi-

mes le volume de 160 pages. 

Chemins de fer de l*aris à Ey-

on ci à la Méditer année. 

Féte de la Toussaint 

La Compagnie voulant facditer les 

voyages à l'occasion de la fête de la 

Toussaint à décidé que les billets 

d'aller et retour à prix réduits déli-

vrés sur son réseau du Mardi 30 Oc-

tobre au Vendredi 2 Novembi e inclus 

seront tous indistinctement valables 

pour le retour jusqu'aux derniers 

trains de la journée du Lundi 5 No-

vembre. 

Cette durée de validité pourra être 

prolongée à deux reprises et de moi-

tié ( les fractisns de jour comptant 

pour un jour) moyennant le paie-

ment pour chaque prolongation, d'un 

supplément égal à 10 o[o du prix des 

billets. 

II a r c U é d ' A i x 

du 25 Octobre 1894 

Bœufs limousins 1 Oû a 1 65 
Gris 4 55 à 1 55 
Bœufs du pays 1 65 à 1 70 
Moutons du pays 1 00 à l 65 
Moutons Africains 1 40 à 1 45 
Réserve 1 50 à 1 53 

ETAT CIVIL 

du 18 au 25 Octobre 1894. 

NAISSANCES 

Néant. 

PUBLICATION DE MARIAGES 

Néant. 

DÉCÈS 

Etienne Augustin-Salomon, '74 ans. 

Heyriès Marie -Victoire veuve Reboul 

Frédéric Amédée, 73 ans. 

Pisano Laurent Félix, 1 mois. 

En L'an ??? 
Paris verra marcher ce ion funiculaire, 

L 'Accadémie aura fini son dictionnaire, 

Les inventeurs auront supprimé le soleil... 

Alors le fin congo trouvera son pareil. 

Un prophète, au savonnier Victor V. 

CANCANS ET POTINS 

A propos de la ligue qui se forme 

contre le corset, nous posions dans 

un timide entrefilet de notre dernier 

numéro, cette question, un peu in-

discrète peut-être : 

« Que pensant les lectrices du 

Sisteron-Journal des avantages et 

des inconvénients du corset ? Nous 

le leur demandons tous bas, qu'elles 

répondent de même. » 

Nous avons reçu deux lettres d'opi-

nion opposée que nous donnons dans 

toute leur terreur : . 

MONSIEUR LE DIRECTEUR, 

Quels sont les criminels qui ont 

imaginé d'enlever a la femme la piè-

ce principale de son arsenal de sé-

ductions ? 11 faut avoir cent ans, être 

en bois et ennemi juré de l'esthétique 

pour songer a faire disparaître cette 

cage intime destinée a emprisonner 

des rotondités que les-.hommes les 

plus froids du Spitzbert - 'accordent à 

trouver charmantes. Que devien-

draient, les femmes plates sans cette 

armure qui leur permet, par d'a-

droits subterfuges, de dissimuler les 

absents I 

Et celles qui sont poitrinardes 1 

vous figurez-vous, Monsieur le Direc-

teur, la jolie tournure qu'elles au-

raient avec un avant-train livré a toutes 

ses fantaisies dans un corsage trop 

lâche ? Ce serait affreux . Partisanne 

irréductible du corset, je formerai 

une autre ligue pour garder envers et 

contre tous, cette indispènsable par-

tie de notre costume. 

Agréez etc., 

Mademoiselle M. ..a traité le côté 

face de la question. Une autre de nos 

lectrices a traité le côté pile dans la 

lettre suivante qui sent tant soit peu 

le Bas Bleu : 

MONSIEUR LE DIRECTEUR, 

Vous avez, au sujet du corset, sou-

levé une question pleine de contro-

verses. On a beaucoup parlé pour ou 

contre le corset, mais la tyrannie de 

la mode, quelque stupide qu'elle soit 

l'emporte presque toujours sur la 

voix de la raison . 

Je ne suis put a un âge, Monsieur 

le Directeur oû toute coquetterie me 

soit interdite et c'est pourqnoi je me 

permets d'insister sur les funestes 

résultats de cette partie du vitement 

des femmes, source de dangers effra-

yants et malheureusement trop réels. 

J'ai connu dans le temps — en 

to itbien, tout honneur, veuillez bien 

le croire — un médecin qui me disait 

a peu près ceci : « La pression 

do la charpente osseuse qui en-

toure là poitroine. empêche l'élar-

gissement des poumons et du cœur. 

Exposés continuellement aux vici-

situdes de l'athmosphère, ils éprou-

vent les accidents les plus difficiles a 

maîtriser, puisqu'il est prouvé que le 

quart, -m moins, de ceux qui meurent 

de maladie dans la plus grande partie 

de l'Europe succombent a celles des 

voies respiratoires . 

Le plus grand nombre, même 

parmi les personnes du monde, igno-

re la forme réelle de la poitrine. On 

croit généralemeut que le diamètre 

le plus grand est en haut, ce qui est 

le contraire, la base de la poitrine, 

offre, a cause des cinq fausses- cotes, 

une très grande flexibilité. C'est donc 

vers la région inférieure que les cor-

sets exercent leur compression pour 

obtenir une fine taille. 

Lorsque le cœur est gêné par des 

ceintures ou autres liens, son exerci-

ce esflnterrompu ; et il s'en suit des 

maladies organiques de ce viscère. 

L'on sait combien les femmes, 

surtout celles des hautes classes, s'é-

vanouissent souvent par suite des 

pressions exercées sur le cœur ou 

l'estomac, qui doit changer de volu-

me par la nourriture. En compri-

mant les côtes, les corsets empêchent 

leurs mouvements, la dilatatation des 

poumons. De là la difficulté de respi-

rer, le crachement de sang, les toux 

habituelles, les tubercules, la phtisie, 

les anévrismes du cœur. La compres-

sion des organes contenus dans l'ab-

domen, empêche tous les mouve-

ments des viscères qu'il renferme. 

Alors la gêne de la circulation des 

fluides, amène l'engorgement de tous 

les tissus et des organes, des diges-

tions pénibles et laborieuses, du chile 

de mauvaise nature et le développe-

ment vicieux et irrégulier de l'enfant 

dans le cas de grossesse. 

Dans les contrées moins civilisées 

ou cet iustrument de torture n'existe 

pas on voit peu ou pas de femmes 

poitrinaires, Donc, pas de corset ! » 

Agréez etc„ 

J*** 

La tribune reste ouverte pour cel-

le de nos aimables lectrices qui juge-

raient a propos d'exposer leur maniè-

re de voir sur cet intéressant sujet-

O, DE JAVELLE 

MUSEE DES FAMILLES, édition populaire illustrée 
Sommaire du N" 41 - 11 Ostobre 1894. 

TROISIEME ANNÉE 

Uue idyle au désert, par Leilo Ilanoum. Les œufs de 

raies. Mes deuœ cousines, par H. Bezançou. La menés-

trelte du roi, par Raoul de Navéry — Causerie, par Eug, 

Mullcr. Célébrités du XVII* siècle * l'avocat Patru {i604-

168f)
f
 par Eug, Asse. L'ami du Fozyer. — Jeux d'esprit 

Mosaïque: Estnmpes allégoriques : Adages célùbres. 

Envoi franco d'un numéro spécimen sur demande affran-
chie. -- Librairie Ch. Delagrave, 15, rue Soutflot, Paris, et 
chez tous les l»i>raires. Abonnements : Un an, 6 fr. ; Six 
mzi*. 3 Jr. 

ETUDE 

de 

H' AUGUSTE BASSAC 

Notaire 

à oisteron (Basses-Alpes) 

VENTE 
Aux Enchères Publiques 

et Volontaires 

sur baissa de mise à prix 

Le dimanche 4 Novembre 
1894, à douce heures de //après-

midi, il sera procédé à Sisteron, 

en l'étude et par le ministère de 

M e BASSAC à r adjudication 

définitive de la propiété A llard 

Consistant en : 

TJn magnifiq te bois, essence pins, 
et autres arbres, pouvant servir ser-
vir pour constructions charronnages, 
poteaux télégraphiques ; situé sur 
le versant nord de la montagne du 
Mollard, d'une superficie de 2 hec-
tares 71 ares, 36 centiares. 

Mise à prix : Six mille francs, 

ci . . . . 6.000 francs 

Pour tvus renseignements, 
s'adresser àMe BASSAC notai-
re, dépositaire du cahier des 
charges. 

ETUDE 

de 

Me CHARLES BONTOUX 

AVOCAT-AVOUÉ 

sucesseur de Ma CHARNIER 

à Sisteron, ( Basses-Alpes ). 

VENTE 
sur cooversion 

Il sera procédé le mercredi vingt-
huit novembre prochain à l'audience 
des criées du Tribunal de Sisteron 
au Palais ne Justice à deux heures de 
l'après-midi par devant M. Girard 
juge-commissaire, à la vente au3£, en-
chères publiques des i iimeublés ci-" 
après désignés situés sur le terroir de 
la Commune de Châteauneuf-Val-
Saint-Donat canton de Volonne 
arrondissement de Sisteron ( Basses-
Alpes ). 

PBEMIER LOT 

Propriété en nature de labour au 
quartier de la Traversière, numéros 
345 p, et 445 p, de la section B, con-
frontant : du nord, rase: du midi, 
chemin, d'une contenance totale de 
vingt-qua-re ares, quatre- T n n,<-t, -trei-
ze centiares. 

Mise à prix : Cinq francs, 

ci ,5 francs. 

DEUXIÈME LOT 

Propriété en nature de labour, au 
quartier appelé les Courbons, numé-
ro 345 p, de la section C. confrontant: 
du l avant, cuemin ; du midi, Gonnet 
Benenin ; du couchant, Henri Rol-
land, d'une contenance d'environ 
vingt-deux ares cinquaute six centia-
res, 

Mise à prix : Cinq francs, 

ci «.,-... 5 francs. 

TROISIÈME LOT 

Terre labourable et vigne au 

an quartier appelé les Cotes, numéro 
607 p, de la section C, confrontant : 
couchant, chemin ; midi, communal, 

d'une contenance d'environ vingt 
ares huit centiares . 

Mise à prix : Cinq francs, 
ci ..... • 5 francs. 

QUATRIÈME LOT 

Labour au quartier de Jas des Bi-
des numéro 335 de la section B, con-
frontant : du midi, chemin ; du le-
vant, Heyriès Louis ; au couchant, 
Alphand Augustin, d'une contenance 
de six ares quatre-vingt dix-huit 
centiares environ. 

Mise h prix : Cinq francs, 
ci 5 francs. 

CINQUIÈME LOT 

Labour au lieu dit La Lauze numé-
ro 336 de la section B confrontant : 
du couchant, Vial; du midi, Girard 
Antonin ; du nord chemin, d'une 
contenance de deux ares quatre-vingt 
seize centiares environ. 

Mise à prix : Cinq francs, 
ci , . . 5 francs. 
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SIXIÈME LOT 

Maison sise au quartier du Jas 
Créma, numéro 422 de la section C, 
composée de cave, chambre, écurie 
et cour, confrontant : du levant, 
Boyer ; du nord, Heyriès Louis, du 
midi et couchant, chemin. 

Mise à prix : Cinq francs, 
ci 5 francs. 

Ces immeubles ont été saisis sui-
vant procès-verbal de Vieux huissier 
à Sisteron en date du vingt: cinq Sep 

tembre dernier, enreg istré, dénoncé 
et transcrit. 

A la requête de : 

M. Firmin Giraud greffier près le tri-
bunal civil de Sisteron, agissant en 
en qualité de syndic définiti f de la 
faillite du sieur Emile Blanc meunier 
à Sisteron, ayant' pour avoué M e 

Charles Bontoux. 

Contre : 

Le sieur Giraud Auguste boulan-
ger a Châteauncuf-Val-Saint-Donat, 

y demeurant et domicilié ayant pour 
avoué M 8 Gassier. 

Suivant jugement sur requête ren-
du par le tribunal de Sisteron le 17 
Octobre dernier, la dite poursuite de 

saisie immobilière a été convenue en 
vente aux enchères conformément à 
l'article 743 du code de procédure ci-
vile, la vente a été fixée aa 28 No-
vembre prochain et M. Girard Juge 
a été commis pour recevoir les en-

chères. 

La vente aura lieu sur le cahier 
des charges déposé au greffe du Tri-

bunal. 

Pour tous renseignements s'adres-

ser àM° BONTOUX. avoué du saisis-
sant on à Me Gassier avoué du saisi. 

Pour extrait 
L'avoué poursuivant 

C. BONTOUX. 

Enregistré â Sisteron, le 
mil huit cent quatre-vingt-

quatorze Folie . Case, . Reçu un 
franc quatre - vingt - huit centimes, 
décimes compris. 

RIVIÈRE. 

REVUE FINANCIERE 

Paris le 24 Octobre 1894. 

Le marché est un peu hésitant et il se 

produit un léger tassement dans les oours. 

Ils restent néanmoins assez fermes et les 

différences qu'il y à relever ne sont guère 

importantes. 

Le 3 bjo s'inscrit à 101 57 ; le 3 lj2 fàit 

108.07. 

L'Italien est couramment traite à 83. 42. 

he marché des Sociétés de Crédit est peu 

animé, mais les cours sont fermes. 

La Banque, de France remonté à 3. 885. 

Le Crédit fonoierse négocie à 898. 75. Ses 

obligations à lots ont an large marché. 

Le Comptoir National d'Escompte est a 

530 et 531,25. 

La Société générale s'échange de 465 à 

466.25. 

L'action des chemins orientaux est cotéé 

540.545. Les recettes de la 37me semaine 

présentent une augmentation de 17. 670 sur 

la semaine correspondante de l'année der-

nière. 

Le succès que vient de remporter l'émis-

sion des obligations du Secteur électrique 

de la rive gauohe de Paris est favorablement 

apprécié par le monde des affaires. On esti-

me que l'exemple sera suivi et qu'on hési-

tera moins maintenant à faire appel au pu-

bllic en faveur des bonnes affaires. 

Malgré l'hésitation du marché, la Paccha 

maintient son cours de 125. 

L'obligation des chemens de fer Econo-

miques est à 423,50. 

Là COriCJOlinB?'»"''* instantanément les 

gerçures et les crevaces 

VINS NATURELS 
Maison de confiance 

Jean Rulland 
SISTERON 

Vin provenant directement 

de la propriété 

' à 1 9 francs Mitre 
et au-dessus 

â i franc le Litre 

ON PORTE A DOMICILE 

A
"VENDRE Une Voilure à patente, pour vo-
yageur de Commerce. S'adresser au bu-

reau du journal. 1. — 10. 

Histoire de France 
par J. Michelet. 

La publication eu livraisons illustrées 

a 10 centimes de l'admirable Histoire 

de France de J. Michelet, a ému, com-

me nous le pensons bien, le pays tout 

entier. A peine la première série e t-elle 
parue et les éditeurs Jules ROUFF& C 1" 

sont obligés d'en faire de nouveaux 
tirages pour satisfaire à janoble curio-

sité d'un nombreux public qui ne con-

naissant que de réputation ce monument 

de 1 esprit humain, veut le voir de près 

et en mesurer toute la hauteur, c'est une 

vraie passion, bien faite pour nous ré-

jouir, car elle respire le patriotisme. 

La seconde série vient d'être mise, en 

vente, elle est digne de la première, par 
_e soin apporté au (exte comme par la 

magnificence des illustrations. 
— Pour recevoir franco les 10 premières 

séries au fur et h mesure qu'elles paraî-

troni adresser Cinq francs en timbres ou 

mandat poste aux éditeurs Jules Rouff 

14 Cloître Saint Honoré. Paris. — 

LESSIVE PHENIX 
ne sa oand qu'en paquets do 

!» 5 4 IO KILOGR. 

SO® & BBO GRAMMES 

portant la Signature J. PICOT 

Tout produit en sacs toile ou en 

vrac, c'est-à-dire non en paquets 

signés j. PICOT, n'est pas de la 

LESSIVE PHÉNIX 

kj demande pour le 11 Novembre, 

| dans le département, garde-pro-

priété et chasse 1.800 fr. loge chauffé, et un 

chef de culture environs Paris, 2.000 fr. 

nourri. Ecrire Le Piqueur, 14, rue Beaure-

gard, Paris Timbre p. réponse. 

A CE II E It 
EN VIAGER 

1° Une magnifique propriété, sise 
au Château - d'Entraix, complantée 
en vigne et amandiers ; joli logement 
aviïc jardin et eau en abondance. 

2° Une propriété arrosable, sise 
aux Préaux. 

3° Une propriété lab urable sise 

au Plan-des-Tines. 
4° Vaste grenier à foin, rue de 

l'Evôçhé. 
5° Écurie, cave et grenier à foin, 

rue Font-Chaude. 

Ces immeubles appartiennent à 
Madame Veuve PELLEGRIN 
S'y adresser pour traiter des condi-
tions. 

HUILE D'OLIVE SUPERIEURE 
GARANTIE PURE 

AUGUSTE BASTIDE 
propriétaire 

à MANOSOIJE (Basses Alpes) 

SOUS L'AILE DE L'AIGLE 

Voilà qui sonne haut et clair ! Ce titre flam-

boyant convient à merveille à l'œuvre pleine 

de patriotisme et de tendresse, dont " LA FA-

MILLE, " le plus répandu et le plus aimé des 

journaux du foyer, commence la publication. 

Sous l'aile de l'Aigle évoque, dans une in-

trigue d'un iutèrét poignant, les débuts de 

l'épopée Napoléonienne. C'est toui à tait au 

goût du joui'. 

Ce beau roman de Jean SERVIÉRES, un 

émule du grand Dumas, est illustré par un 

artiste de mérite, M. Vatcntin-Bigot, el le 

talent nerveux et délicat de cet habile illustra-

teur convient bien à celte œuvre forte et ce-

pendant si humaine, si féminine, si atten-

drissante souvent 

En même temps que Sous l'aile de l'Aigle, 

" LA FAMILLE, " — seul journal hebdoma-

daire qui donne à côté d'une partie de mode 

élégante et sensée, seize pages de 'texte <t iné-

dit a et de gravures d'art, — continue la publi-

cation des articles divers, chroniques, nouvele 

les, actualités, etc,, qui ont fait sa réputation. 

Chaque mois " LA FAEILLE " offre gratuite-

ment â ses lecteurs et abonnés un supplément 

de quatre pages de Musique inédite et de Tra-

vaux de dames. Eu outre, les abonnés reçoi-

vent une planche de modes coloriée au début 

de chaque saison. 

Abonnement : UN AN, 8 fr. ; Six MOIS, 5 fr.; 

15 centimes le numéro — Abonnement 

d'essai de 2 mois contre envoi de 50 centimes. 

—Bureaux : 7 rue Cadet Paris. 

La Revue des Journaux & des Livres 
DIX1KMF. ANNE M 

La Revue des Journaux et des 
Livres donne en prime gratir'tt, a ses 

abonnés d'un a-n, sur leur désignation, 

un des derniers ouvrages parus des au-

teurs les plus en vogues. 

Nos lecteurs nous consultent souvent 

sur le choix d'une Revue hebdomadaire. 
Nous ne pouvons faire mieux que de 

leur indiquer la Revue des Jour-

naux et des Livres, qui est dans 

sa 10" année; c'est la publication la plus 

curieuse et la plus intéressante de no-

tre époque. Elle reproduit en effet, cha-
que dimanche, ce qui a paru de plus re-

marquable dans les journaux et livres 

de la semaine : Articles à sènsation, 

Nouvelles, Contes, Chroniques, Actu-

alités, Curiosités scientifiques, Con-

naissances utiles, Joyeux devis, Nou-
velles à la main, Petites notes, Ro-

mans, etc. Nombreuse gravures d'ac-

tualité : portraits, événements du jour. 

La Revue publie deux feuilletons: 
1° 1/ I M IB O IL 13 M 

par PAUL BOURGET ; a prodigué 

cette œuvre émouvante parfois jusqu'-

aux larmes, des pages chantantes de ca-

resses, . où les désespérés de l'amour 
trouveront, avec la description de leurs 

songes et de leurs peines, le baume pour 
leur mal douleureux, 

L'AMI INCONNU, par LÉON RIOTOR ; 

c'est un récit tout d'illusions, de grâce, 

qui porte pour sous-titre : line vie de 

jeune fdte, lequel le dépeint tout entier. 

La Revue des Journaux et des 

Livres donne en primes gratuites, aux 
abonnés d 'un an, un volume de 3 fr. 50 ; 

pour six mois, un volume de 2 fr., et 

enfin, pour trois mois, un volume de 1 

fr., h choisi -" chez les libraires de l'.u'is. 

De plus elle donne à tons ses abonnés, 

domine primes supplémentaires gratui-

tes, L un SPL^NDIDIÎ; PORTRAIT peint à 
l'huile, et 2- elle offre gratuitement, à 

chaque abonné, son portrait carte-al-

bum. 

Un beau volume de vingt numéros 

spécin iens, broché avec une jolie cou-
verture tirée en deux couleurs, est en-

voyé franco, contre 2 fr. 75 pour les 

départements, et 3 fr. pour la Corse et 

l'Algérie. 
ABONNEMENT : Trois mois, 4 fr. ; Six 

mois, 7 fr. ; Un an, 12 fr. On s'abonne, 

sans frais, dans tous les bureau de pos-

te français ; chez tous les libraires et 

marchands de journaux. 

La collection des neuf premières an-

nées de la Revue des Journaux 

contient plus de trois mille Nouvelles 

littéraires et Contes variés signés des 

plus grands écrivains ; elle donne un 

nombre considérable de renseignements 
utiles dans les Lettres, les Sciencts et 

les Arts ; Elle contient, en outre, des 

romans complets à.'Alphonse Daudet, 

à.'Henri Roche fort, &' Octave Feuillet, 

de Ludovic Halévy, A'Hector Alalot, 

Guy de Maupassant,PaulBourget ,etc. 
La collection, composée de neuf magni -

fiques volumes de 8-25 pages ornés de 

nombreuses illustrations ; solidement 

reliés en toile rouge, avec titres dorés, 
prix 90 fr. rendu franco. 

Adresser les lettres et mandats à M. 

G. NOBLET, administrateur, 13, rue 

Cujas, Paris. 

DEMANDEZ 

^Trésor des Ménages, 
pages contenant plus de 

500 Recettes et Prix -ouranl 
des matières pour faire soi-même, à IO centimes L litre et 
sans frais d'ustensiles, Cidre de pommes sèches, Vin de 
raisins secs, Bière, et avec économie de 50 0/0, essences et 

extraits pour fabriquer Cognac, Eau de-Vie de Marc, Rhum, 
Kirsch, Absinthe, Genièvre de Hollande, Bitter, Raspail, 
Menthe, Chartreuse, Anisettc, etc , etc. Bouquets pour 
tous les vinu. — Produits pour guérir loutesles maladies 
des Vinsetpourla clarification de tous liquides; Matière» 

premières pourpar/umerie;Extraitde Fruits 
pour colorer les vins de raisins secs, pinjuctles, etc.; Désin-
fectant pour futailles; JParfums pour tabac à 
priscret à fumer et aulres utilités de ménagi1 . — AVIS a 
toute personne qui désirerait faire un essai de îiqveur 

Chartreuse ou toutes autres, nous adresserons fi'fmco 
par poste, à titre d'échantillon, un flacon pour en faire 2 litres, 
avec deux jolies étiquettes pour coller sur les bouteilles, el le 
livre de 60 pa^t-s, le tout contre 75 centimes en timbres- jifiste. 

Ecrire C.BRI ATTE SL C^Chimiste à Prémont (Aisne) 

Cî¥E MAISON 

Composée de trois pif ces, située à 

la Coste. 

S'adresser à M. REBATTU fils 

ainé, où au bureau du journal. 

i 
ria l»ul nm en partie 

MAISON LAI'LANE 
PLACE DE L'HORLOGE 

S adresser au Locataire ou 

au Bureau du Journal 

COMPAGNIE GÉNÉRALE 

D'alimentation 

Si E S SE DE Fils 
MARSEILLE 

Vins fins et ordinaire spiritueux 

huiles, cho îolats 

Représenté par F. COULON, 

rue Mercerie, 9, 

SISTERON. 

A VENDRE 
OV 4 I.OUEK 

E="ou.i- cause de santé 

HOTEL DE L A MULE BU M 
line Saimerie 

Bonne clientèle, - Vastes écuries 

etremises 

S'adresser à M. GAUBERT 

Propriétaire Sisteron 

GRANDE BAISSE 

de Prix 
Vins à partir de 3© francs l'hec-

tolitre, garantis naturels et achetés 

directement chas le propriétaire. 

EAU-DE-VIE I- choix pour fn 
1 fr. 50 cent, le litre. 

MARCHAND DE VINS 

SISTERON 

MAISON MALAURENT 

Marouka Rhum 
Plantations Martinique 

SPÉCIALITÉ DE LA MAISON 

Représenté par M. COULON 

Sisteron 

SISTÏR0N-J0I1RNAL 
EST EN VENTE 

à MYRTILLE : che* M. GA.UCUON 

Cours Belzunce. 

à AIX : chez M. César MARTIN iT 

Cours Mirabeau. 

1 e gérant : Ans. TURIN. 

Ut 

pl 

Voulez- vous réaliser une grande économie dans vos dépenses? 
Changer la teinte de vos vêlementssouillésparlusaie,etleur 

donner l'aspect du neuf? 

Imitex alors lexempledesbonnes ménagères,et employez 

LA KABILINE 
qui sert a teindre chez soi les étoffes en toutes nuances 

CE PRODUIT EST VENDU DAIMS LE MONDE ENTIER 

S S g 

11 

|f|t 50 
c/a 

U5> m0 

; o>» •= g 3 

I S1 1 s 1 5 a 

c 
9 

i 
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DES 

04EVEUX 

de/^-SAÀLLEN. 
Le plus efficace pour rendre aux cheveux gris ou blanchis, la couleur et la 

beauté naturelles. 

Il fortifie et embellit la chevelure. 
Chez les Coiffeurs et Parfumeurs. Fabrique: ?6 Rue Etienne Marcel, Paris. 

f^e trouve à Sisteron chez M. REBATTU fils aîné 

Mercerie Parfumerie, rue Porte de Provence 

ni Royal Windsor! 
LE CÉLÈBRE RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX 

Avez-vous des Cheveux gris î 
Avez-vous des Pellicules î 
Vos Cheveux sont-ils faibles ou tombent-ils î 

SI O VI 
Employez le ROYAL, WINDSOR, ce produit par ex- • 
cellence rend aux Cheveux gris la couleur et la beauté ' 
naturelles de la jeunesse. Il arrête la chute des Cihe- | 
veux et lait disparaître les Pellicules. Il est le SEUL, ! 
Régénérateur des Cheveux médaillé. Résultats ines- | 
pérés. — Vente toujours croissante. — Exiger sur les < 

I flacons les mois ROYAL WINDSOR. — Se trouve chez Coiffeurs- I 
| Parfumeurs en flacons et demi-flacons. 

ENTREPOT : Q2, Iluo; de l'Échiquier, PARIS 

Envoi franco sur demande du Prospectus contenant détails et attestations I 

HVffn Oïrrn Nous recommandons à l'at-
£T*lâ»ll|lMS tention de nos lecteurs la 

publication musicale Anciens et Modernes, 

grand format, mensuelle, qui donne par an 

240 pages de musique variée en 12 fascicules 

précédés chaque mois d'une revue musicale. 

L'abonnement est de 4 francs l'an. Cet inté-

ressant journal organise plusieurs concours 

chaque année : les manuscrits couronnés sont 

publiés et fauteur en reçoit 10O exemplaires. 

Contre l'envoi d'un mandat-poste de 4 francs 

a l'éditeur M. ROSOOR- DELATTRE , â Tourcoing 

(Nord), les nouveaux abonnés recevront gra-

tuitement les livraisons de Novembre et Dé-

cembre 1893 et les 12 fascicules de 1891. 

Les abonnements sont reçus dans nos 

bureaux. 

A CEDER 
pour cause de fin de bail 

VARIÉTÉS «OMISES 
CAFE-COiUCEKT 

Situé Rue Droite, SISTERON. 

MATÉRIEL COMPLET 

S'adresser à M.JTH0MG, DirëiiïE 

31me ANNEE 

R AIL WAY 
(Paraissant tous les samedis) 

HORAIRE SYNOPTIQUE DES CHEMINS DE FER 

P.-L.M., Midi, Italiens, 

S. int-Gothard, Espagne, Services Interna-

tionaux & Maritimes, Rhône, 

Gironde, Hérault, Bouches-du-Rhône, 

Sud France, Corse. 

DIRECTION ET ADMINISTRATION 

36, BOULEVARD DU PONT-NEUF, NICE' 

EN VENTE aux Bibliothèques des Gares, & chez M. Astfer 

Fils, liljrairea. Sisteron. 

(Imprêssions 
COMME "CIALES 

ET BE LUXE 

CIRCULAIRES 

Têtes de Lettres 

BROCHITRKS 

Lettres de Mariage 

DE NAISSANCE 

et de Décès 

PSIX-COUHAKT 

ENVELOPPES 

IMPRIMERIE NOUVELLE 
SISTEROH (B. A.) 

 -«M* — 

AUG. TURIN 

favtco if ifkik % dettes* 
I:LVI:P HIMÉS POTJB MAIEIBS 

Affiches do toutes dimensions 

r 
impressions 

La Maison se charge de faire exécuter toutes les 

Impressions Lithographiques 

LIVRAISONS RAPIDES - PRIX MODERES 

COMMERCIALES 

ET DE LUXE 

FACTURES 

Livres à Souche 

REGISTRES 

Labeurs 

PROSPECTUS 

MANDATS 

Etiquettes en Couleurs 

xxxxxxx 
X 
X 
X 

0 

x B | 

VARIÉES 

V »<3> _ 

X 
X 
X 
X 

X (?) ^ X 
X éS § X 
X 
X 
X 
X 
X 
X 
X ® 

X 
I X 
S X 

X 
X 
X 
X t. 

X $ J X 
X £3 60 X 
X X 
xxxxxxx 

CHRONIQUES, ROMANS 
ACTUALITÉS, GRAVURES D'ART, MUSIQUE, ETC. 

COLLABORATEURS' CÉLÈBRES 

ŒUVRES INÉDITES 

MODES : M
ME Aline VERNON 

ABONNEMENT D'ESSAI : 

^.incruante centimes pour Deux nie'-

Gazette des Chasseurs 
Directeur : EMILE BLIN 

à FOURCHES (Calvados) 

ABONNEMENTS : 

France, 3 francs par An ; Etranger, 4 francs 
COLLABORATEURS : Tous les abonnés. 

AVIS 

M. VALOPIN, CHIRURGIEN-DENTISTE 
SU LYCÉE A DIGNE 

Membre de l'Institut Oionlologique de France 

A l'honneur d'informer sa nombreuse clien-

tèle de la ville deSisteron et des Communos 

limitrophes, qu'il va reprendre ses tourneé 

mensuèiles interrompues pendant quelque 
temps. . 

A l'avenir il recevra le premier samedi de 
chaque mois à l'Hôtel Nègre. 

Comme toujours, il fera tous ses effors pout 

satisfaire les personnes qui voudront bien 

l'honorer de leur confiance et conserver ainsi 

sa bonne renommée en ne faisant que du tra-
vail bien fait et irréprochable. 

COMPAGNIE ÉLECTRIQUE DU 

SECTEUR DE Li BIVS GAUCHE DE PARIS 
ÀNONïMiï. — CAI'ITA L 3 MIU .IO.NS Dri l'HANCS 

SOUSCRIPTION 
à 10.000 Ob'iijiilioas de 500 Francs 5 % 
Intérêt annuel, 25 fr.— Jouissance du /'< octobre fS 'JI 

La Compagnie a pour objet l'éclairage public et privé 
de la Rive Gauche, soit les V«, VI", VIK XIII», XIV* 
et XV*arrti, ainsi que la Cité et l'Ile St-Louîs. 

PRIX D'ÉMISSION : 492 FR. 50 
I'A Y À BLES CU5IME SUIT : 

En souscrivant Fr. iOO » 
Ala répartition, le 30 octobre 1894. » 100 » 
Du 25 ;m 80 novembre 1S04 ... » IOO » 
Du 25 au o0 décembre 181)4. ... » IOO » 
Du 25 au 30 janvier 180"). .... » 93 50 

TOTAL Fr. 492 50 
Les obligations qui seront libérées à la répartition 

jouiront d'une bonilicatirtn <I« 2 t'r. f>0. 

Les obligations lihéiées â la répartition ressortant 4 
490 fr. A ce prix, leur revenu est de 5.10 0/0. 

U SbUSCiliPTION Si: K A OUVERTE LES 19 KtîOOCTùjlRE I89i 

A Paris, diez H. F. BR.0CA RD, banquier, 5, rue Drouot 

On peut souscrire dès â présent par correspondance 

Envoyer les fonds en billets de banque, mandata-
poste, mandats oit chèques sur Paris et les départements 
ou en tit?-es négociables. 

On peutverserau compte de M. F. Bit îX'AIÎI). dans 
les Sociétés de Crédit et dans leurs succursales, et 
s'adresser "aux principaux Banquiers et Agents dt 
Change de Parts et des Départements. 

SOCIÉTÉ MUTUELLE FRANÇAISE 
• Pour favoriser le développement de l'Epargne par 

la Reconstitution des Capitattcc 

SIÈGE SOCIAL : RUE DU BAT~P'ARGBNT, 2, LYON 

polices Remboursables à 100 francs 
Payables : 5 fr. au comptant ou t» fr. à terme en 6© mois 

Le versement de 1 franc par mois pendant ©O mois 

assure un capital de t.OOO fr. ; 8 francs par mois assu-
rent 2.000 fr .-et ainsi de suite. 

SIX TIRAGES PAR AN 
Le Souscripteur participe aux Tirages aussitôt qu'il a effectué 

le premier versement. 

Les' valeurs ou titres qui représentent le fonds de reconstitution et qui garantis-
sent le remboursement des capitaux souscrits sont immatriculés au nom de la 
Société et déposés à la SOCIÉTÉ LYONNAISE DE DEPOTS ET COMPTES 
COURANTS ET A LA SOCIÉTÉ GÉNÉRALE. 

Les bordereaux constatant ces dépôts sont communiqués h tout co-sociétaire 
désireux d'en prendre connaissance. 

Pour tous renseignements ou pour souscrire, s'adresser au Directeur, à Lyon, 
Bue Bat-d' Argent, 2, ou à M, Caîixte Beaume, sociétaire, à Sisteron. 

MELÏÔREB. 
, pOTAGESSAUCESRAGOUTS 

! LÉGUMES el toutes sortes de METS 

ET POUR CONFECTIONNER RAPIDEMENT 

UN BOUILLON DiLlCIEUXtrEcONOMlOUt 

1W EXTRAIT DE VIANDE 

LlEBIG 
EXlUffl USlGHMRE: LlEBIG 

CM ENCRE BLEUE SUR L- ETIQUETTE 

Chaque numéro d -t 16 pages grand in-4 a sur trois colonnes ovoo nombreuses 

illustrations inédites, contient au moins 2,800 lignes de lecture. 

Tous les i 

Éviter tes contrefaçon» 

CHOCOLAT 
MENIER 

Exiger véritable nom 

Journal des Voyages 
ET DES AVENTURES DE TERRE ET DE MER 

Publie le récit de toutes les explorations célèbres, écrit par les -voyageurs eux mêmes : 

BINGER • BON VA LOT • BRAZZA • BROSSEL.ARD-FAIDHERBE • CATAT 

COUDREAU • DYBOWSKI • FOA • IHIZON - MONTEIL • TRIVIER, ETC. 

( RÉCRÉATIONS GÉOGRAPHIQUES ET HISTORIQUES ^ 
V PRI3C MOMBREUX J 

Les Souscriptions du ministère de l'Instruction publique et les Prix Montyon obtenus 
par les ouvrages qui forment la Bibliothèque du Journal des Voyages, prouvent le ."Oin scrupuleux 
qui présidera la publication des œuvres instructives et attrayantes, de Miss Maud Gonne, 
MM. Amero , Boussenard, Brjwn. ch. Canlvet, Cortambert, xieppin^, Dlllaye, 
"W. de Fonvielle, Jacolliot, R. Jolly, Morans, E. Moreau, Neukomm.C. de Varigny, etc. 

C'EST LE VÉRITABLE LIVRE DE LA FAMILLE l sTÉRESSANT TOUS LES AGES 

Abonnement d'essai pendant un mois contre 60 centimes, envoyés: 8, Hue Saint-Joseph, Par/*. 

VÉLOCIPÈDES PEUGEOT 

fj Maison fondée à Paris 

Médailles 
aux. Expositions UniverFOlle' 

de Paris et de LiOncLres 

WS' BteUlissoinW'. Thermal SJgg 
F" blanches ET F M.U DE Tumeura 

BOKDONEAU 
Près Motltélimur (Drame). — 5 à iO fr. par jour. 

1 bouteillo par jour contre l'Obôsitè, surtout cellv lu 
Tentre. — Ecrire au Gérant pour caisse <te GO bout-'nlei 

 (33 fr.) prise à la Gare de Monlclimar. j 

BANQUE RUSSE 
pour le Commerce étranger, fondée en 1871, 
au capital entièrement versé de 20 Millions de roubles (eovk 

ron &s Millio)isde Francs). Cette Banque est représentée a 
S.'-Pétersbourg. Moscou, Londres, Paris. L'Agence 
4e Paris est située 31. Bue du Quatre-Sevtembr** 

Si Vous Voiliez ÉVITER LES EPIDEIMES 

Si Vous Voulez ÉVITER U CONTAGION 
en visitant vos amis atteints de maladies 
infectieuses : 

•mumm 
avec le 

SAVON AU GOUDRON 
DE BARBIER 

grix : 0.40, 0.75 £ 1.20. 

Matériaux de Construction 

Fournitures Générales pour Entrepreneurs 

PLATRE POUR ENGRAIS 

BARDONNENCHE ET Cie 

ENTREPÔT : C OURS ST-JAUME 

®«#$$P®<®@® Basses ■ Alpes 

Représentant 

HENRI MARTEL 
COUTELIER 

Réparations et transformations 

«le Bicyclettes. - MICKELjtGE 

3 

Ml 

Ci r* 

pour INDUSTRIELS et AMATEURS | de tous Systèmes I à découper 

SCIERIES alternatives, circulaires et à ruban. Nlortaiseuses, Toupies, etc. 
OUTILS de toutes sortes, Français, Anglais et Américains 

pour MÉCANICIENS, ME.VUISIRRS, TounNEUiis,etc., AMATKURB. — BOITES D'OUTILS 
SCIES, BOIS, DESSINS et toutes Fournitures pour le Découpage, le Tour, la Sculpture, ete. 
TARIF-ALBUM (300 papes M ^P*| n O ^% COMSTEUCT' UILEVETÉ A PARIS 
l,lu0gravures)>-«>0,65c. #%

B
 | ICnDU I 16, Ruo des Gravilllcrs-

HORS CONCOURS , M EMBRE DU JURY aux Jixpoiitioni de PARIS 1S9Q-IS9i-1S92-f89l. 

Nouveau Joui PLUS.DE CHEVAUX COURONNES H! ToS,^ 
el sans traces ils cluues.ecorcliures, coupures, piqûres, crevasse», 
cassures, gerçures, maladies île la peau, plaies de toute nature, 

î Réapparition exacte au poil par le oral RéparatsurTMUM.se trouva 
|ilans toutes les bonnes Pharmacies. Flacon de 1 tr. 50 et 2 II 50 avea 

_71'lndIcailon»se iéllir des ContrBlaçons.'Eilgir le oral Réparateur'TRIC»»», 

Ut aussi réparateur J. B. A. T. connu depuis plus de 20 ans, toujours flacons carrés plats, étiquettes iauuM 

Le Gérant, Vu pour la légalisation de la signature ci -contre Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


